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VERS LES 
SOMMETS 

 
 

Périodique mensuel des 
Compagnons de l’Immaculée Conception 

 
AOUT 2015   29èmeANNEE  N° 1 

 
TON MOT D’ORDRE : MARCHE DANS SES VOIES. 

 
- TU NE VIVRAS DE TA FOI, TU NE REALISERAS TA MISSION DE CHRETIEN QUE 
DANS LA MESURE OU TU MARCHERAS DANS LE SILLAGE DE NOTRE-DAME, 
suivant le chemin qu’elle te trace. Grave dans ton cœur ces paroles si sublimes de la Sagesse 
Divine que l’Eglise applique à la Sainte Vierge (Prov. 12,22...35) : « Le Seigneur m’a créée 
comme prémices de ses œuvres, dès l’origine, avant les débuts de la terre. J’ai été formée dès 
l’éternité... Lorsqu’il posa les fondements de la terre, j’étais auprès de lui comme artisan..., 
faisant mes délices des enfants des hommes. Et maintenant, mes fils, écoutez-moi. 
HEUREUX CEUX QUI GARDENT MES VOIES... Heureux l’homme qui m’écoute, en 
veillant tous les jours à ma porte... Car, qui me trouve, a trouvé la vie, et s’attire la faveur du 
Seigneur. Mais qui m’offense se fait tort à lui-même. Qui me hait aime la mort ».  
 
- QUEL ROLE SPLENDIDE le Seigneur réserve de toute éternité à la Sainte Vierge, quelle 
place privilégiée dans toute son œuvre ! Avec quelle sollicitude, avec quel amour, elle 
s’acquitte de cette tâche, faisant ses délices des enfants des hommes souvent si ingrats ! 
 
- N’OUBLIE JAMAIS LES MERVEILLEUSES PROMESSES dont bénéficient tous les 
dévots de Marie : ils auront LA VIE ; ils seront comblés des faveurs du Seigneur. La Lumière 
du Seigneur illuminera leur vie. Sa grâce fécondera leur action. 
 
- Par contre, malheur à ceux qui délaissent la Sainte Vierge, à ceux qui l’attaquent, à ceux qui 
cherchent à détruire son amour dans le cœur de ses enfants ! 
 
- SUIS DONC DE TOUT CŒUR NOTRE-DAME, ET TOUJOURS. Ecoute-la. Tiens-toi 
près d’elle, mets-toi sous son rayonnement. Marche dans ses voies. ACCUILLE-LA DE 
TOUTE TON AME dans ton cœur, dans ta vie. 
 
- Avec elle, ton cœur s’ouvrira, accueillant JESUS. 
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POUR  SUIVRE  LA  LITURGIE 
 
Dimanche 2 août : DIXIEME APRES LA PENTECOTE. 
 
L’Esprit-Saint nous comble de ses dons. Nous devons les mettre au service de tous nos frères, 
de toute l’Eglise. De nous-mêmes nous sommes si peu de chose. Ne pas nous enorgueillir, 
mais avouer notre misère, notre pauvreté. 
 
Jeudi 6 août : TRANSFIGURATION DE JESUS. 
 
Contemple le Christ dans sa gloire : Il est Dieu, il est Roi. Que sa lumière brille de plus en 
plus dans notre vie. Puissions-nous comme les apôtres goûter toute la joie de vivre avec le 
Christ. Puissions-nous un jour partager pleinement la joie et la gloire du Christ pour l’éternité. 
 
Dimanche 9 août : ONZIEME APRES LA PENTECOTE. 
 
La foule est au comble de l’admiration devant la guérison du sourd-muet de la Décapole. En 
nous, par le baptême, par les sacrements, le Seigneur réalise des merveilles bien plus 
admirables encore. A nous d’ouvrir nos cœurs à une foi profonde. Le Christ est mort pour 
nous. Il est ressuscité, il est vivant dans les cœurs des siens, dans l’Eglise : telle est la foi qui 
nous sauve et que comme les Apôtres nous devons proclamer à travers le monde. 
 
Samedi l5 août : ASSOMPTION DE LA TRES SAINTE VIERGE MARIE. 
 
Mettons en notre Maman du ciel une confiance vraiment sans limite. Si nous nous réfugions 
sous son manteau, nous serons en parfaite sécurité : le Seigneur ne peut rien refuser à Celle 
qui est toute pleine de grâce, à Celle qu'il a choisie pour être la Mère de son fils et pour être 
parmi les hommes la distributrice de tous ses dons. Et le démon ne peut rien contre Elle : au 
paradis terrestre déjà, il fut annoncé que la Vierge écraserait la tête du démon et que celui-ci 
ne pourrait rien contre Elle. Le démon a horreur de la Sainte Vierge : dès qu’Elle se présente 
quelque part, il doit de toute nécessité prendre la fuite. PRIE BEAUCOUP TA MAMAN DU 
CIEL. Pense beaucoup à elle à travers toutes tes occupations, pour lui offrir, pour demander 
son aide et tout simplement parce que tu l’aimes comme ta Maman. TIENS DE TOUT TON 
CŒUR AU CHAPELET. Dis-le TOUS LES JOURS. Et médite bien les mystères. 
 
Dimanche 16 août : DOUZIEME APRES LA PENTECOTE. 
 
Le Christ est venu nous apprendre à aimer. Toute sa loi, c’est l’amour. 
 
Samedi 22 août : FETE DU CŒUR IMMACULE DE MARIE. 
 
Contemple-le, Imite-le, Consacre-toi à lui. 
 
Dimanche 23 août : TREIZIEME APRES LA PENTECOTE. 
 
Toute notre vie devrait être une grande action de grâces au Seigneur pour tous ses dons, pour 
tout son amour. Remercions-le surtout de nous avoir donné la foi dans le Christ qui seule 
ouvre nos cœurs à la vrai vie et nous assure le salut. 
 
Dimanche 30 août : QUATORZIEME APRES LA PENTECOTE. 
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Dieu est un Père infiniment miséricordieux qui veille sur nous avec une sollicitude sans 
limite. Vivons donc dans une sérénité inébranlable nous laissant guider par son Esprit. Tout le 
reste nous sera donné par surcroît. Dans le choix primordial qui s’impose à nous (Dieu ou le 
reste), quelle folie que de choisir si souvent le reste ! 
 
 

BIEN CHERS PARENTS 
 
Don Bosco attachait une importance majeure au SACREMENT DE PENITENCE. Il 
confessait partout : train, gare... Il a confessé le Pape Pie IX. Il n’hésitait pas à parler de leur 
confession aux ministres... La PEDAGOGIE de Don Bosco est essentiellement une 
PEDAGOGIE des SACREMENTS, avec une place de choix à la confession. Il désire que ses 
enfants se confessent régulièrement, même chaque semaine. Liberté dans le choix du 
confesseur ; mais presque tous voulaient se confesser à Don Bosco. Lui-même se confessait 
chaque semaine. C’est tout le temps qu’il parlait de ce sacrement. Il disait : « Quand on dit 
deux paroles en chaire de vérité, qu’une des deux traite de la confession. Si l’on ne parle 
qu’une fois, qu’il y ait toujours quelque allusion à ce sacrement ». Pour le Prêtre, disait-il 
encore, confesser est le chemin le plus court vers le Paradis. 
 
Il se montrait toujours disposé à confesser, même s’il se trouvait (si souvent) devant un travail 
énorme, même s’il était malade, même si, auprès de malades, il y avait danger de contagion (il 
en fut d’ailleurs victime). Et le ciel l’assistait merveilleusement : que de songes, de visions lui 
apportèrent une aide précieuse pour ce ministère. Il pouvait lire dans les consciences, même à 
distance : inutile de vouloir cacher un péché. Il lui arrivait de dire au pénitent : « Vous avez 
peur : je vous dirai tout moi-même ». Et des jeunes lui demandaient : « Dites vous-même mes 
péchés ». 
 
Dans l’esprit de Don Bosco, au point de vue pédagogique, tout le reste devait être orienté vers 
le sacrement de pénitence. Comme il se souciait d’y attirer les plus endurcis ! Il insistait 
auprès des Prêtres pour qu’ils se préparent avec le plus grand soin au ministère des 
confessions. Lui-même revoyait fréquemment un traité de morale. Il a rédigé deux écrits : avis 
aux jeunes et normes pour les confesseurs de jeunes. On lui demandait pourquoi la confession 
était méprisée. Sa réponse : « Pour faire comprendre à un fou sa folie, il faudrait d’abord l’en 
guérir ». 
 
Pour bien confesser des jeunes, disait-il, il faut d’abord gagner leur confiance. Et quelle 
confiance les jeunes nourrissaient à son égard. Il se montrait toujours si bon, si compréhensif, 
si patient. Mais en même temps, il était très ferme. Il faisait tout pour inspirer l’horreur du 
péché. On devait absolument être sincère en confession, obéir au confesseur, être décidé à 
s’amender... Quelle bataille il mena contre les mauvaises confessions, auxquelles les jeunes, 
disait-il, étaient si enclins !... 
 

Quelques traits de la vie de Saint Dominique Savio. 
 
Parmi les messages que nous apporte Saint Dominique Savio, il en est peu d’aussi nets que 
celui du rô1e de MARIE dans la montée spirituelle d’un jeune chrétien. Comme elle 
resplendit sur son visage la lumière de NOTRE-DAME ! « La vie de Dominique, écrit Don 
Bosco, fut un exercice continu de dévotion envers la MADONE ». Il fut surtout subjugué par 
deux traits du visage de NOTRE-DAME : la VIERGE IMMACULEE et la MERE des 
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douleurs. Ces deux aspects, longuement et amoureusement contemplés, ont profondément 
marqué sa physionomie spirituelle : ils ont creusé en lui la soif de la sainteté, un besoin 
farouche de pureté, l’horreur du péché, un esprit de sacrifice poussé jusqu’à l’héroïsme, un 
zèle indomptable et entreprenant pour le salut des âmes. 
 
Il arriva chez Don Bosco quelques semaines avant la proclamation du dogme de 
l’IMMACULEE CONCEPTION. Cette fête fut un des sommets de sa vie, l’autre étant sa 
première communion. « Au soir de ce 8 décembre, qu’une neuvaine très fervente avait 
préparé, écrit Don Bosco, les offices étant terminés, Dominique se rendit à la chapelle à 
l’autel de MARIE. Avec l’approbation de son confesseur, il renouvela les promesses de sa 
première communion, redisant sans se lasser : « MARIE, je vous donne mon cœur, faites-moi 
mourir plutôt que de me laisser commettre un seul péché ». Quand il eut pris ainsi MARIE 
pour soutien de sa ferveur, Dominique eut une vie spirituelle si étonnante que j’ai commencé 
d’en prendre note pour ne pas l’oublier ». 
 
Il s’était consacré corps et âme à la Vierge Immaculée : fasciné par elle, il marche désormais 
d’un pas plus résolu que jamais vers la sainteté la plus héroïque. Avec elle, il luttera et 
triomphera. Avec elle, il engagera tout particulièrement ce combat opiniâtre et victorieux de la 
pureté qui couronne sa vie d’un si merveilleux éclat. 
 
Mais voici que bientôt, il découvre aussi plus profondément l’autre aspect de Notre-Dame qui 
a marqué sa vie ! Au contact de Don Bosco, grâce à ses paroles et à son zèle infatigable, il 
découvre davantage le prix des âmes. Au milieu de compagnons, dont pas mal avaient été 
pour ainsi dire trouvés par Don Bosco dans la rue, il touche davantage du doigt la triste réalité 
du péché. Chaque jour, il revit avec Jésus à la messe le sacrifice de la croix. De plus en plus, il 
est comme obsédé par la passion et la croix de Jésus. 
 
Obsédé aussi par les souffrances, par la passion de Marie. Au pied de la croix se tient Marie. 
Quelles souffrances atroces n’a-t-elle pas acceptées pour nous elle aussi, notre Maman, la 
Vierge Immaculée ! Avec quelle ardeur ne veut-elle pas elle aussi le salut des âmes, le salut 
du monde ! Combien nos péchés, les péchés du monde l’on fait souffrir ! Combien elle en a 
souffert profondément ! 
 
Et voici qu’une aspiration se fait de plus en plus pressante dans son âme : ressembler à Jésus 
sur la croix, donner toute sa vie pour le salut du monde, pour la conversion des pécheurs, pour 
le salut de ses compagnons. Et puis, consoler Jésus et Marie pour tant de peines que leur ont 
infligés les péchés du monde. On le voit pleurer au pied de Notre-Dame des douleurs. On le 
voit pleurer devant le crucifix. Il sait que les âmes s’achètent surtout par la souffrance ; et le 
voilà qui se lance avec plus d’ardeur que jamais dans la voie du sacrifice, se mortifiant de 
mille et une manières, cherchant des souffrances de plus en plus rudes. Et puis, pour lutter 
avec plus d’efficacité encore contre le péché, pour que, par Notre-Dame, le bien triomphe 
dans la maison de Don Bosco, il fonde les « Compagnons de l’Immaculée » qui réussiront à 
entraîner vers le bien même les élèves les plus récalcitrants. 
 
Puisse-tu comme Dominique te laisser fasciner par l’Immaculée et ressentir à son école une 
soif ardente de sainteté, de pureté, une horreur profonde du péché, un besoin irrésistible de 
travailler à sauver le monde, un zèle généreux à consoler Notre-Dame et à réparer les péchés. 
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AUX RESPONSABLES DE GROUPES 
 

Histoire 

I.- VALEUR PEDAGOGIQUE DE L'HISTOIRE : Il faut raconter. 
Pourquoi ? 

- Il faut raconter pour délasser, pour occuper (remplir un moment creux..., d’attente, une 
marche, promenade...), pour instruire, pour éduquer (formation morale, sociale, 
spirituelle, religieuse), pour former au sens chrétien... Puissance émotive, active de 
l’histoire (les enfants vivent le fait, s’incarnent dans le héros...). Les paroles passent, les 
exemples demeurent et entraînent... Prestige du conteur (influence accrue)... 

- Deux sortes d’histoires, très importantes toutes les deux : histoires plus longues 
remplissant par exemple le temps de l’histoire (souvent à épisodes : attrait particulier, 
pouvant entraîner l’assiduité de certains à des réunions...), histoires-exemples, 
témoignages illustrant par exemple un mot d’ordre (extrêmement important !)... 

II.- QU'EST-CE QUI ARRETE SOUVENT LES DIRIGEANTS ? 
- La peur, la timidité, la crainte de ne pas pouvoir bien raconter, la négligence à trouver le 
temps de se préparer... 
Il faut se lancer ! Bien sûr, plus nous aurons de technique sur ce point, plus notre histoire 
captivera. Mais les enfants ne sont pas tellement exigeants sur ce point. Tous les vrais 
dirigeants peuvent parvenir au minimum requis. Et ce serait tellement dommage de négliger 
un moyen si précieux pour quelque raison que ce soit. 

III.- QUE RACONTER ? 
- Voir d’abord la distinction faite sous I. 
- Se référer aussi à l’âge, à la mentalité des enfants... 
- Histoires où il y a beaucoup d’action... Mais choisir surtout des histoires d’où jaillissent 

des leçons profondes au point de vue moral, spirituel, social, chrétien... (Il en est tant 
aussi captivantes que n'importe quel roman d'aventure et qui auront une influence si 
profonde ! ...) 

- L’histoire doit être VRAIE (ou vraisemblable), parce que s’est réellement passée ou vraie 
dans le sens profond. 

- Bannir absolument tout ce qui est grossier, trivial... 

IV.- QUAND ET OU RACONTER ? 
- D'abord pour illustrer un mot d’ordre, une pensée religieuse ou morale à leur inculquer. 
Moment privilégié aussi : le soir à la veillée. On peut aussi prévoir le moment de l’histoire 
dans la journée. Autres occasions : entre deux jeux au bois, en promenade, en attendant bus, 
rassemblement..., repos entre deux jeux... 

V.- COMMENT RACONTER ? 
- Position : dominer l'auditoire. Être vu de tous, voir tout le monde. 
- Jouer le plus possible l’histoire (variété) : parler clairement (articuler), mais varier le 

débit, l’intonation. Jeux de physionomie, silences... 
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- Raconter avec suite... 
- Dans les histoires à épisodes, couper au bon moment (souvent pathétique)... Ne pas lasser 

les enfants (couper au bon moment)... 
- Soigner le début (vif, actif...) et la fin (solution aux questions..., ou attente de la suite). 
- Veiller aussi au cadre : éviter endroit où les auditeurs seraient facilement distraits 

(passages, gravier...). 

VI.- COMMENT SE PREPARER ? 

A.- PREPARATION ELOIGNEE : 
- Se convaincre, vaincre éventuellement sa timidité... 
- Se documenter : lire, se constituer répertoire, prendre des notes (schémas, clichés, 

caractéristiques de telle période de l’Histoire, de tel domaine de la vie du monde...), 
rassembler découpures de journaux, de revues, se procurer des livres donnant des schémas 
d’histoires... 

- Commencer peut-être par histoires plus courtes... 
- Regarder et écouter des conteurs... Puis s’exercer. 

B.- PREPARATION PROCHAINE : 
- Bien choisir l’histoire. En connaître la trame à fond, les noms des personnages, des 
endroits... Apprendre aussi à improviser... Subdiviser éventuellement l’histoire... Il est 
souvent utile de faire un schéma, un plan... 

VII.- REPERTOIRE : 
- Vraies histoires, anecdotes, faits divers... Récolter schémas, clichés... 
- Très important si l’on veut un matériel favorisant une influence spirituelle profonde : 

récolter beaucoup de faits impressionnants pouvant illustrer mot d’ordre ou thème. Prévoir 
alors dans le répertoire une classification selon les thèmes (force de caractère, apostolat, 
dévouement, piété...). 

 
LES COMPAGNONS DE L’IMMACULEE CONCEPTION. 
 
Ce sont des jeunes (garçons et filles) qui s’engagent sur les traces de Saint Dominique Savio, 
dont ils veulent imiter les traits caractéristiques : amitié fervente et généreuse pour Jésus et 
Marie, haine du péché, piété, joie, pureté, apostolat, fréquentation régulière et fréquente des 
sacrements de Pénitence et d’Eucharistie. 
 

QUI EST SAINT DOMINIQUE SAVIO ? 
 
Un élève de Don BOSCO, le TEMOIN PRIVILEGIE donné par l’Eglise aux jeunes comme 
chef de file pour les entraîner dans une vie de foi et d’amitié authentique envers Jésus et 
Marie. 
 

POUR ENTRER DANS CETTE COMPAGNIE ET RECEVOIR CETTE REVUE, 
 
il suffit de nous écrire en spécifiant nom et adresse complète (TRES LISIBLEMENT) et 
aussi, si possible : âge, profession, classe. 
 

SI TU VEUX T’ENGAGER PLUS GENEREUSEMENT, FAIS TA PROMESSE. 
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Avertis-nous plusieurs semaines à l’avance. Nous te communiquerons aussitôt les 
renseignements utiles. Ne fais cette promesse, qui exige une préparation intense et 
généreuse, que si tu es bien décidé à la tenir jusqu’au bout. 
 
POUR TOUS RENSEIGNEMENTS, INSCRIPTIONS, NOUVELLES : 

ABBE JEAN GERARD  PRIEURE SAINT-LOUIS-M.-G.-de-MONTFORT 
    Bonnezeaux – Lieu-dit Gastines 
               F-49380 FAYE-D’ANJOU 
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